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noil settlement mux Etats-Unis, en France, mais dans tous
les pays, ä cominencer par la Suisse, d'une incontestable
utilitö. Dans quclque contree que 1 'on se trouve, il v a le

präsent et il y a le passö, et le passö est perpöluellement
different du present. Seuleinent, par la force des choses,

nous le perdons de vue, nous l'oublions, et quand nous
voulons le reconstitucr, il est souvcnt trop tard. Sous ce

rapport, rien ne change plus que la configuration d'une
ville; jene parle pas seulcnient des villes amörieaines qui
incarnent en quclque sorte le mouvcrnent perpötuel, mais
de 110s vieillcs citös romaines (|ui pendant des sieeles

sont restöes emprisonnöes dans leurs enceintes, nc pou-
vant s'etendrc, forcöos ti la stagnation, puis qui brusque-
ment out fait irruption au delä de lours murailles. Que ne
donnerions-nous aujourd'hui pour avoir la vue exacto de

ces cbangcmcnts successifs et de ([uelle valeur ne seraient-
ils pas pour la topograpbie d'une xille V Aussi le Re/eve

general photographique est-il appclö, nous n'en doutons

pas, ä dovenir de projet tine realitö trös promptcment utile.

(Rai. de la Rcrve svissc.)

Papier platinotype.

Le papier platinotype ne jouit pas en gönöral de la
Sympathie des photographes. L'emploi de ce papier offre de

grandes difficultäs, soit ä cause de sa conservation, pour
laquelle l'abri de l'huiniditö n'est pas la moindre condition,
soit jiour ses exigences trös grandes quant a la qualitö du
nögatif, soil enfin ä cause des tons noirs qui dcmandent

pour l'obtention parfaitc des ombres un travail späcial et

coüteux.
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Aussi la plupart des photographes, surtout lo.s photographer

professionnels, a qui il arrive rarcment d'avoir des

öpreuves ä tirer sur platine, ont-ils pour la pluparl delaissö
ce papier et se sont-ils tournös du cötö du papier au bro-
mure d'argent, quoique les r6sultats que donne ce dernier
soient hien moins satisfnisants.

IJn petit noyau d'admirateurs est ocpendant restb fidele

au papier platinotypc et a excite l'etonnement de tous les

professionuels par les resultats obtenus.
Le secret en est hien simple : Le papier au platine ne

peut etrc travaillö avec succes que lorsqu'il est absolument
frais; la regle inevitable est done de faire son papier soi-
memo au fur et a mesure du besoiu,

II a 6tö mis ces derniers temps dans le commerce un
nouveau papier au platine d'une composition diffbrente de

celle du papier ordinaire et qui a donnö de bons resultals.
Ce papier a ötö le sujet d'une btude ajiprofondie de la part
de son inventeur, M. le D1' Hesekiel, et il peut etre consi-
dörb comme une innovation interessante digne de l'atton-
tion des professionuels, ce que mos experiences m'ont
rapidement prouvö. La partie sensible de ce papier est pla —

cbe sur un support special; tandis que le platinotypc
ordinaire est prepare sur un papier grossier ou sur papier
Wliatmanu, celui qui nous occupc a pour support le papier
Schiiuf'felcn, dont le grain en forme de pyrarnides a la
propriety particuliöre do recevoir la couche sensible trbs rbgu-
lihrement. Do cette quality do la surface du papier depend
le caractöre de l'epreuvequi montredans les noirs des tons
trbs profonds, dans les clairs un glace tres soyeux. Do la
ce rösultat brillant auquel on ne peut atteindre avec aucun
autre papier.

Ce papier offre trois qualites de grain a employer sui-
vant la grandeur des 6preuves. La couleur de la couche est
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jaunc citron ; quant t'l la conservation du papier, eile n'exigo
pas do grands soins; il suflit do le placer dans un cndroit
sec, entrc deux feuilles de papier buvard et sous pression.
L'humidite de l'air n'a aucune action nuisible ; aussi est-il
inutile d'employer les movens de sechage artiticiels.

La manipulation du papier difföre suivant l'intensitö du

nögatif. Les cliehös transparents exigent que le papier soit
humide pour le tirage; les clicbös opaques, au contraire,
doivent etre tires sur le papier tres sec. Le premier proeödö
n'est en rösumö ([u'un simple tirage; le second, une sorte
de döveloppement au moyen de la vapeur.

Veut-on copier un nögatif transparent, 011 commence

par huinecter le papier platine en passant une eponge
humide sur le dos du papier avant de le placer dans le

chassis-presse; on peut avec avantage le recouvrir d'uno
t'euille de buvard humide avant de referrner le chassis. O11

impressionne le papier ä une lumiöre trös claire on mieux
au soleil. Le tirage n'est pas tres rapide et dure ä une bonne
lumiöre diffuse de deux ä trois heures.

On ex[iose jusqu'ä ce que l'image, qui doit etre tres noire,
ait atteint l'intensitö voulue; il lie faut cependant pas aller
au dela.

Le proeödö avec papier sec que l'on emploie pour les

negalifs vigoureux est beaucoup plus rapide.
On seche la planchette ct les papiers qui servent de presse

a la chaleur d'un fourneau on d'une lampe et l'on ferine le

chassis. L'image apparait non point noire, mais brun clair.
Aussitöt que les demi-tons sont visible«, on arröte le tirage,
qui doit durer ;i une bonne lumiöre diffuse 1 a 1 '/, heure.
On döveloppe ä la vapeur d'eau bouillante l'image, (jui
apparait aussitdt avec tous ses dötails et dans toute sa force,
line öpreuve obtenue au moyen de Fun ou l'autre des deux
procedös n'est-elle pas assez tii-öe, on peut supplöer ä ce
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döfauten la dövcloppant dans un bain d'oxalate de fer compost!

commc suil :

I. Oxalate de potasse 300 gr.
Eau 1000 gr.

II. Sulfate de fer 100 gr.
Eau 300 gr.

III. Bromure de potassium 1 gr.
Eau 10 er.

Pour l'emploi, on mölange :

Solution 1 125 vc.
» II Sä cc.
» III 25 gouttes.

()n ne peut employer ccs solutions que lorsqu'elles sont

parlaitement elaires; cellos a l'oxalate et au sulfate de fer
devront rneme etre liltröes. Une addition d'acide n'est pas
a recoinmander. Si Ton lie suit pas eette regle, on n'aura

t|ue des blaues jaunatres. II lie faut pas employer unc grande
quantitö de döveloppateur, afin t|ue les scls de platinc qui
opöront le ['enforcement des images par reduction ne soient

pas trop diminuös. Moins il y aura de döveloppateur, plus
rapide sera le döveloppcment.

Une fois tiröes et döveloppöes, les öpreuves devront etre
lixöes dans un bain trös diluö d'aeide chlorhydrique (1 partic
d'acide chlorhydrique pour 70 d'eau). II ne faut pas ötre
öconome d'acide, lie pas l'employer trop concent rö et passer
l'öprcuve dans au inoins trois bains succcssifs. On termine
l'opöration par un lavage de dix minutes.

Le papier supportant la couehe sensible est si öpais que,
pour de petites öpreuves, il n'est bien souvent pas nöces-
saire de coller sur carton. On obtient un effet trös artisti-
que en tirant les öpreuves sur un papier de grand format,
de faqon a obtenir une large marge blanche, et en gaufrant
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1c borcl de l'image au moycn d'un morceau do carton ou
mieux d'line plaque de zinc. Ces dif'ferentes manipulations,
de meme que le satinage ä l'roid, n'allörent aucunernent le

grain du papier, qui perinet d'obtenir des öpreuves parfai-
tes d'aspect et de conservation.

D1' A. Miktiik.
(Traduit de Das Atelier des Photographen pour la llevue suissc

de Photographie.)

De l'emploi des papiers au chlorure d'argent

L'emploi des papiers photographiques au chlorure d'argent

se röpand de plus en plus. On connait les avantages
de ces papiers : ils donnent des images brillantes et mode-
lees, memcavec des cliehös faibles, et sont deux ou meme
trois fois plus sensibles que le papier albuminö. Entin leur
manipulation est extrömement simple et peu coüteuse.

Les papiers röpandus dans le commerce sont de deux
sortes.

1" Le papier aristotvpo, döjd connu depuis longtemps, ö

base de gölatine et de chlorure d'argent. Ce papier tout en
donnant de belles öpreuves est d'une manipulation trös
delicate et demande une grande experience. De plus il ne

se conserve pas trös longtemps.
2" Le papier ä la celloi'dine, ainsi nommö parce que son

ömulsion consiste en une mixtion de chlorure d'argent et
de celloi'dine (collodion).

1 L'auteur entend parier ici des deux papiers an gelatino-chlorure
d'argent et au collodio-chlorure d'argent. II fait abstraction du papier
albuminö qui est ögaleinent sensibilisö au chlorure d'argent.

(Red. de la R. S. P.~)
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